DlFFICyi^TEZ 

^tiiiH'îli'^'fCoriKliut .tenfenius 
Euefquc dlpre , les Tftcfcs des 
Iefuites, & autres ouuragcs fur 
la matière de la Grâce. 



A paris; 



^,&i**JltA. Tiédie <ftee*4*«'< d**> 



DIFFICyLTEZ SVRLA 
Bulle jui forte defenfe de lire le li- 
me dcCornelius I anfcniusTLuefque 
d'ipre, les Tbefès des lefmtes , c2T 
autres ouurages fur la matière de 
la G race. 

I 

LA variété des exemplaires de cette Bulle 
met en peine beaucoup de perfonnes. Le 
premief qui a paru dftoit de Timprcffion de 
Rome en date du 6. Mars (an* aucune 
publication. Et de Tan ditffteufiefme du Ponti- 
ficat de noftre S. Perc* , qui ne commença 
neantmoins qu'au mois d'Aouft de cette met 
me année. Le fécond de rimpreffiond'An- 
uers , quoy que fous le nom de Rome où on a 
commis deux faufletez , la première en chan- 
geant la datte & mettant 1642. au lieu de 
1*41. la féconde en y adiouftant vne publica- 
tion,qui n'eftoit point à l'exemplaire deRome. 
Le troifiéme exemplaire a etté imprimé à Parte 
par Chaftellain félon la copie de Rome , où lés 
deux mefhies fauflètez fe trouuent que dans cê» 
luyd'Ànuers. Le quatriefme eft venu de Ra- 
me auec vne publication eferite à la main. Le 
cinquième a efté imprimé chez Crameify,quoy 
que portantlc nom de Rome, où il y a vne p«- 
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blicuiiow , vnc atteftauon de Notaire,* Hl la V«- j 
îicablédnrt? de 1641. Le fixiefmc a efte impri** | 
me chez Targa t aUec le mandement <iw tyon- 
fciçnciu: rArcheuefquc de Paris, lequel cft auft 
li auto du iuiefine de Mars 164.x. & du dijlc- 
ncuâc/medu Pontificat de noftre SainctPcrc, 
&Li publication qui y cft iointe porte dû 19. ; 
% Iutn 1^43. Se du zo. du Pontificat qui dettroit 
cftre le il. lèlon la datte de la Bulle. Tous ces 
cxcmMiircs f^t à Paris , & on les peut faire 
voir s il en ©ft befoin. 3 

n 

Ccftvne règle dcsCanoniftcs quelamoin- 
drefaute qui fc trouUc dans vnc Bulle la fait 
iugcrfubrcpticeiparce qu'on doit prefumer 
que IcPapc agitaucc tan( de délibération Se 
de iugement/ju^ii ne fc peut point renepn^ ; 
trer de fauiletczny d'inconfulerations en ce 
qu'il fait. Or cette bulle contient vnc nuni- 
f cfte antidate, condamnant des liurcs qui 
il 'ont cité publiez que depuis la bulle* coi ,1 - 
me il fe voit par les Approbations données < 
, vu l'utc de I an ieni us & loinres à Lrçqucfte 

de fon Neuca,donc i\ y en a qui ne font dat- 1 
tées qu£ du to. Feuçiçr iG+t.Sc qui par côfe- 1 
tyuent n'ayant peu cftrc ramaflées & impri- j 
*içes en moins de quinze iours > Se portée a 
l\e*nje en moins de trois femaincs cuva 
mois 3 il cft impomble qu'elles y ayent elle; j 
.ve^ts & examinées au plutoft qu^la fin du j 
mois de MatSjOuaucommencemctd'Auril 
de & ainfi il ne fc peut faite en aucune 
foac^qu elles ayent cfte détendues a Rome 



Lctf.Mars Je l'Année 1641.011 1641. Cette 
difficulté ne reçoit point de folution. 

III. 

Tous Iesauis qui font venus de Rome de- 
puis fix mois^afleurent que cette bulle n'y a 
jamais cfte publiée-^ Monfeigncur le Car- 
din 1! Nonce Ta aueiie a Monfeigneur l'Àr- 
chcucfque deSens,luy adiouftant que ce n'e- 
ftoit point auffi le deflein duPapc de la faire 
publier en France.puis qu'elle ne l'auok pas 
efte à Rome,nuis Içulcment d'arreftçr par la 
les mouueméts des efprits. Et deux Docteurs 
de Sorbonne eftans venus trouuer mondit- 
feigneur Archeuefquc de Sens pourfçauoir 
de luy laveritç de ce fait, il leur a cofiimé, 
leur tefmoignant mefmc qu'il ne trouucioit 
pas mauuais qu'on le fit fçauoir djs laFacul- 
téj puis qucMonfeigncui IcCadinal Noiue 
ne luy auoic pas dit en fecret. Et parce que 
dcpuisMonfeignelu le Cardinal Noce a se* 
ble fç porteràla vouloir publicr'il a rçcoiwu 
encore vnc foisdeuarit Mondhfcignèur Ar- 
cheuefquc de Sens Sç vn autre Prélat, qu'elle 
n'auoirpQint efté publiée à Rome, & qu'il 
n'auoitpôint d'ordre nouueaq pour la taire 
publier , mais que ce qu'il en, taifoit eftoic 
pour pteuenir Monfeigneui le Chancelier, 
qu'on difoit la vouloir faire publier par au- 
thoricc du Roy, ce qui feroit tres-prçiudïcia-, 
ble à TEglifc.Et c'elt fans doute le z.elc qu'il 
apourTauthoritcdu Saint Siège qui Ta per- 
te àcn demander la publication çontre (on 
premier deiTein,& as'adrefler mefinc al* 
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Coût , afin qu'il paruft que« que le Hoy fe* 
roitdans cette affaire, (eroit pour féconder 
la puiflanec Eccleafiftique , & non pour U 
preuenir. IV. 

Pour confirmation de ce que deffus, il 7 * 
vne claufe dans cette Bulle qui fait voi r ma* 
mfcftement que ccn'eft autre chofequ Vne 
pièce informe & vn prtieil de Bulle t qui n'a 
point efté acheuée. Car il eft parlé de certains 
articles > qui deuoient eftre inférez à la fin de 
la Bulle , & qui néanmoins ne paroilïènt 
point alUfjuevt infra Çul> invertis Articulis* 
qui eft vn deffaut eflentiel qui rend abfolu- 
ment la bulle nulle , puis qu vne chofe d auifi 
grande importance, comme cftoit la feecifica- 
tion de ces Articles dont le Pape deffend de 
parler & de difpucer , n auroic iamais efté omi ; 
ffc dans vne Bulle, après y auoir efté marquée, 

fi on euft acheué de la mettre en leftat où cllç 

doir eftre pour cftre receuë. 

V. 

Cette Bulle a toutes les marques d'auoiç 
efté extorquée par importunité , & arrachée 
de fa Sainteté fur de faux donné à enten- 
dre. Car le Pape te/moignequiljia efté por- 
té à faire cette Bulle , que pour arrefter le 
grand fcandale qui s cftoit eleué parmy les 
Catholiques , à f occafion di*. Ijurç de Ianfe- 
nius. Et cependant il eft confiant par le 

Srand nombre d'Approbations qui ont efté 
onnecsà celiurepardes Doreurs de diucr- 
fes Facultez & Nations, & des Théologiens 
<îe toutes fortes d'Ordres Religieux , que .ee 



liurc non feukment n'a pas elle à {çaadalq, 
mais qu'il a efte de tres-graode édification à ' 
tous les Catholiques, & qu'il a feruy à la cou- 
uer/îon de plufieurs ames & à les eftabljr 
dans vne folide vertu , & humilité Chreftie^ 
ne , comme ces Approbations le tcfmoi- 
gnent- Et tout le monde fçait qu'il neft arrj- 
ué aucun fcandale en fuite , que celuy qije Içs 
Iefuites & leurs partifans ont caufe par lcur$ 
Thefcs, parleurs libelles , & par leurs fer* 
wons diffamatoires . 

VI. 

Vne autre marque de furprife eft,quil efi 
dit dans cette Bulle que Ianlenius rcnonuel- 
lelespropofitions de Bayus qui ont çfté con- 
damnées par deux Papes, &qu'il les deffend 
tontre ces condamnations auec vn grand 
fcandale, & mefpris du S- Siegc^CequcU 
feule le&urc du liurefaitvoir élire très cûo'u 
gnédela vérité, eftant clair que Ianfenius 
n'a çu autre dcilèin Se n'a fait autre chof<r 
dans fon lime que de rapporter fidcllement 
la do&rine de S.Auguftin approuece par ta* 
de Papes. Et parce qu'il fc rencontre quç 
quelques vnes dts proportions., de ce Saint* 
font contenues dans la Bulle cotre Bayus>il 
refpond a cette obie&ion auec toute la mo-, 
deftie imaginable , & tout le rcfpe£qu'vi\ 
homme très- Catholique peut rédre au iaint 
Sicge,fc feruât de la mcfme fôlution que les 
Cardinaux Tolct Se ^llarmin , Vafq*cz x 
Turrianus^Merat 6ç autres Iefuites,qui fou^ 
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(tiennent auflï bien que Innfcnius quelques 
propofitions marquées dans cette BulIe A ont 
cfté obligez d y apporter. Et le deflèin de 
lanfcnhis en cela n a efte que de rendre fer-' 
uiccau S.Sicge,& d'empefeher le fcandalç 
quieuftpea arriuer, fi on euft creu que Tes 
proportions fondamentales de la doctrine 
de Saint Auguftin, qui a cfté tant dé fois ap r 
prouuée par TEglife Romaine euflenteft* 
cendamnées comme faufles & errQnc es jp^ 
les derniers Papes. Cçquieuft peu donner 
fuiçt de douter de lTnfallibiliré du S. Siège 
Et il éft croyable que fi cela eut efte bien cx- 
pofé à faSainteté & à fe$Miniftres,ils n'cu£ 
fent pu blafmer vn fçauant Euefque pour 
vne chofe c|ui mérite beaucoup delofiange. 
& qui a cite faitre auant luy par tant â,c Icu^j 
tes. • 

VII. 

CctreBulteaefté donnée fans auoîr oiîy 
qa vnc feule pairie, & ne s'cftânt tro'uuë 1 
perfonnequt parlait pour I*nfen?us; fes en- 
nemis failant des cabales effranges coptre 
luy .Eton efpere que maintenant Sainteté 
«ftant mieux informée par cïeuxDortcurs cîc 
Louuain dépurés de 1 vniuerfiré& des Eftats 
deBrabantqui font arriuez dçpuis peuàRo-. 
me, elle s'expliquera plus clairement fur ce 
fuiet, & tefmoianera a toute TEglifc qu elle 
oonfcruele mefme zele pour la do&rinc de 
Saint Auguftin, qu'qp eu tous fes predecef-. 
feurs, & particulièrement Gfrment V Itt; 
Ccttç ieiile oonfidçrationmçritc bien <^u*ûfl 



fufpettde tottf'çs. thofes , rofqu'à ce qu'on ait 
mieux connu les internions de Sa Saihtctc, 
Scqu'on ne feprecipitc point à reccuoir vnc 
Bulle qHi excite tant de difficultcz. 

VIIL 

La tin que cette Bulle fc propofe eft d'ap- 
porter la paix. Et cependant il eft yifible 
qu'elle n'eft capable que d'appotter beau- 
coup de trouble. Se deConfulion^Car l'exé- 
cution en citant fnaralement impoflible^el- 
le ne il rtiira quà ; gefnet les consciences & 
les remplir de frayeurs & de (crupules. Cela 
u voit par beaucoup de chefs de cette Bulle, 
qu on ne peut efoerer deuoir eftre obferuez . 
Premièrement elle détend à qui que ce foit 
vn: de quelque qualité qu il foit , fous peine 
d'excommunication , dont on ne puifle eftre 
abibus^ue parle Pape , délire ou de retenir 
le Hure dclaniènius, & Thefesdeslcfuites > & 
tout ce qui s'eft fait de part & d'autre. Or on 
demande a toutes les pcrfonnéS équitables, 
s'il y à îuiet d elpercr quaufli-toll après la pu- 
blication de cette Bulle , tous ceux qui auront 
ces hures qui font refpandus par toute la Fran- 
ce y les viendront portera l'Ordinaire , & s'ils 
çroyent les Coûte fleurs obligez 4e renuoyei 
à Rome quérir leur Abfoluaou tous ceux qui 
ne lauroient pas fait. 

Secondement cet Bulle défend de la 
.meime forte tous les liuces touchant la ma- 
tière delà Grâce & qui en parlent mefmeinr 
çidcinment 3 ûnprifne&laas la perniiflion du 
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Saint Sicçe depuis la defehfè de Paul V. fan 
1607. & a Vrbain V 1 1 1. Tan 1615. De force 
que fi cette Bulle a lieu, tous ceux qui lifcnt 
ou qui ont Jeu depuis qu'elle a cfté faitte,les 
liures touchant la grâce, de Leflius, de Tan- 
neras , de Merat , d'itgidius Coninch , des 
Turrianus , de Théophile Renaud Iefuites, 
de Malderus Euefque d'Anuer* , des fieurs 
de Gammaches, du Val Gibiœuf, Docteurs 
de Sorbonne ; d'Aluarez Dominiquain , de 
Viggers Dodbcur de Louaain de la faculté 
de Théologie de Cologne , dans h Somme, 
où il y a vn traité exprès de Au xiliû de Pier- 
re de faint Iofeph Fueillant & plufieurs au- 
t*e$ font excdfflntujiiefc. Et les profeflèurs cri 
Théologie fofte oMigei en confcience^ s'ils 
eroyent cette Botte receuable d'aucr tir leurt 
r icoliert qu'ils 11e jj^uuént lire tous ces liurcs, 
(dm encourir excommunication. 

X 

/Contrtue- fat la Bullé dé Paul V. renouuelée dani 
nientes pce- e^tte derrière y il eît ordonné* que ceux qui 
naspriuatio- comreit i e ?idrom & qui feront imprimer dei 
tum & offi- hures ok tl fàtt trdittê fHeffhe incidemment de 
ciorum fuo- . tà fnàtiere de U grâce , enctiicferont ipfo (aAo 
tum , vocis tyc.fdtis autre dècMrMioii, la priuathn de leurs 
a£ui* « &<t n itez.& offices de voix tâiue & P affine , du 
cultatis con - pouuotr de prefeber , & aenfetvner fumquemet. 
cionandi- De forte que le Pere Merat , Dom Iofeph 
publiée le- fcillarit ^pllifîfeurs autres , ayant imprimé de- 
gcndi, doce • cctte jçfçfjfc i les lefuitcs nepeuuent rece- 

^rctadUpfo" uoir cette Bull e,fànsdepofer le P. Merat deb 
P aôoablque^chafgedc Rc&eur quil a maintenant , & le de- 
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^tté* incapable de prefeher bu énfeigrier pu- 
bliquement, & les Fcuillam font obligez de 
traitter de ïncfme leur Confrère. Ce qui 
«i'aùtartt plus vray que .ectre Bulle prétend k 
que perfonne ne peut élire exculè de la con~ 
trauennon à ces Bulles , ny par confequenp 
«tefcharge des peines qu'elles ordonnent fous 
firçitx c. ^&fitçs nAHroitm pets e(te publiée* 
d.i/às Us Pwnces ,oh recettes par 'tvfave* r * 

XI / v tacicntcs v f 

w r\l \ * • ^ * " '**% Mi i?' ' V 1 fupraligarc* 

-#i.ctte çonfideratron eft encor plus forte net qucml 

«fcHHçe ledit Feuillant & le Perc Petiu , qui qùam cxc u - 
depuis que cette dernier Biillc a cité impri- «.">°lfc 
niée dans Paris, ont fait imprimer leurs lïures Cliam fub 
yntre IanieniMs , dan* lesquels ce Prclat cil fuÔd^antç: 
cefchiré auec /çlcs termes tres-aigrcs , Se très- noraDecre- 
ûuuricux , quoy qije le Papec défende exprel- w Pau l» 
ï^incûtdam cette Bulle d'imprimer des Jiurcs dcccflr ° ris * : 
pourfiufiemr oh tombatre Iwfcnius oh Us The- ifjlç 1 ^ 9 
Jtsars le/uircs Jous peme a e k communication, edica, non 
D'où il s'enfuit iî cette Bulle a lieu qu'ils ont forme, pro- 
çncouru 1 Communication referuée au Pape, U: " ciis 
j^ b toute$]cs peines portées par îçcllc , 6c que ™ ata > ve ' ¥ ® 
ic Terc Pctau ne peut plus ^&gnet pubii- fub 
qucinent comme il fait , ians metpnfcr lau- pwtcxtu 
çhorité du S. Sicgc en violant cette Bulle., c * mcntaodi 
tcrondoitauiTireuoquerlanomiîiation qui ?" Tll . om * 
acTté&*duPercdc Champs , pour cn?ei. îfîgj* 

gneri année prochaine dans leur Collège de autimpu- 
Clcrmonc la Rhétorique, puisque tout nou-« JfwuHi librS 
tieUemcnt lors qu'ils faifoicnt lei plus cjiau- d,<ai u ^ lc " 
desjwurfimos p'ourfaire publier la Bulle , il p"A™ to 
a oié ptopoler Se limiter to»t le monde à i» i„« C ' ct " 

■ B 



I 



vnc Thcfc,dans laquelle il auoir propôfé eft 
termes exprez coûte la queftion dejiuxiHi** 
fous le nom emprunté de Cdain, con- 
4aiàû«rt routes \t$ proportions de Imfe- 
hfUSi çomuie hérétiques ou erronées, (quoy 
* qu'il y enayemquelquvnes qui ont cfté fou- 

nues par pluficurs rrefmc de leurs Percs ) & 
ncantmoins dans cette Bulle il cft détendu 
fous peine d'excommunication d^parlcf* 
d'eferire & difputer cri façon quelconque 
[ àù% liures de lanfcaius, & quoy queparcfc- 

ttundcmét éxpret de M.leCardinalNôce, il 
euftproreflé publiquemét de ntvouloirpoint 
defFendre cette pofition , non plus quelques 
autres qu'il fut obligé de retrader, il ne laifla 
tôutcsfois pas d'en rcfpondrc à ceuxqUi dit 
{ " ptefent contre ce qu'il ne deUoit pas per- 
. fc : mettre que Ton fift , & au moins il ne le 
'Z An^rrp^t pis lauer dVuoir fait imprimer fe*. 

Théfes qui en traiftent cxprcflemem,cc que 
| • toutesfois eftdeffendu de faire, mcfmc in- 

cidemment, fous prétexte quelconque , fous 
peine d'excommunication : de forte que fes 
Supérieurs ne luy pcuuent permettre félon 
-" : *™%h*uftc,dé¥ïlît aucune fon&ion de regen- 
h ;7/ r " <t ; <ju auparauant il n'ait efté ltiy.mefme à 
ir'^^ RomcdemandcrfonabfolutiônauPape,qui 

S fé^ëtt ièCtivi&é à luy feut ^ 1 XII. 
Le ficur HabcrrTheoloçal de N.Dame,& 
le'fleur le Moine Curé de Ja Magdelainc & 
Profcfleur en Théologie , ont encouru les 
W- -*yïrn>* . * mefmes peines : le premier pour auoir pref- 
i cht aucc unt d'aigreur &d , mfo!cncc contre 
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'le lime & la perfonnc d'vn Eucfqucqm !uv 
dcuoiteftr* vénérable par fon fçul cara&ere, 
hiy J^poGinr quantité de chofcs qu'il n*lf± 
mais ditcs-jSc le L-cond,pour auoir dommlé* v 
cfcrirs > & parle tort imucicuicraent à /es Ef- 
colicte vnç année entière contrôla mWhic 
liure^ce qui eft exprefsément defendup&r Ja 

*ulle,.tàus peine d excommunication. ^ *' 

Xill. 

On s'eftonne comment il fe peut faire que 
M ôfeigneur 1 c C ha n cclifck p re fîc la pti b I it*à - 
tion de cette Bulle, après auoir employé (b* 
• *uthoritc à i.i conrrauenrion publique' qui' y 
aefté ; faite depuis peu detcmps,en accordât 
kPriuilcgeauliurc du Feuillant contre Lin- 
&nius,& àcekiyduPere Petau, depuis qiie 
cette Bulle aefte connue de rout le mode, & 
imprimés mcfmcdans Parw^r cela èft d'au- ifcytf 

tant pluiconi!derable,que la Bulle porte en a Yotomm, 

terme formel*, quelle doit a eftrc obier- * c nccalii 

i*cc (ans auoir befpia^d aucune publication P ub * cati o»c 

dans les Prouinccs XIV. £ Rc £ R14 

Enfin cette Bulle contient tant de elaufcs CiSS 

qui obligent ibus peine d'excommunication, Oppidis & 

que li elle eft.reccuïî pour vrare Se pour le^i- Iocis rc ^û« 

rime, il y aura vrîfi urand nombre dVxcom- autcx P«3an 

munie* , & de toute forte de coditions.qu'on dcbcC 
n'oferoirpas fcolement les nommer. De for- 
te qu'il cit extrememét important pourl'au- 
thorité du Saint Siege,de ne point s'engager 
dans cette affaire, de peur que voulinc faire 
valoir vnc Bulle, dont 1 obligation eft mora- 
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Jcmenr impoiTiMc , comme nous lai^ns fait 
voir* c>n expoie ia puifFancc duPapc au mef- 
pris • 01*4 açcouftumc !cs peuples à la def* 
^obeiïCinccjCc qui eft vnc conlçqucoce tre*- 
dangereuse, XV*. 

Cette 3ullc dcfcndàtoute forte de per- 

pali & P Pa^~ * r ****h* fou* peine d excommunication >&nu[w 
tnarchalidi- f°»< <h* peines corpatellcj, de mettre aucun li- 
goitatc tuf- urc en lumière qui parle de k grâce, mcfmc, 
faltu aliifqj incidemment. Mcflcigncurs IcsPrcUtsiu- 
Zu' ' S cronç s ' a1 $ d °iwiK reccuoiç vnc Bulle qui 
infiigendis leurotte le pouuoir que lçurdoonc leur ca- 
crumeorpo- ra&erc, diniuuiie leur peuple de l*vne des 
îaltbof. . pjps importantes matières duLCkriûiatiifmç, 
qui eftlagracede lefus-Chrift, fitf laquelle. 
: çft cfhbiiç toute la Mo.ralle Chrctticnne , je 
Mandaui- fi cette menace 'des peines corporelles ne 
fub biclTe point b dignité de leurs perlbncs fa- 

* criîes 
' mumcacio- 

nis,ip(ofa&o TfVJ. 

incurreniz, Les Do<freurs iugeront auffi s'ils doiuei}t 
KVe Q " B^qiM Iciwoflc le pouuoir. 

ftatu$,gra- 4« lire les hitfes défendus, qu'il* ont ton- 
dus /condi- io urs prétendu auoir par leur feule aualité 
ttonif&qaa- de Dpd^cur j Cette Bulle 'défendant a route 

EST: ^î^T^?^ «?- 

(peculiffima dlti0n > O' fi»*he cju elle f oit , mefme fpecialt y 
nota dign* Çfr mériterait defire marquée dvne manière 
librvim & tres-parriculiere , retour Ûr* /* £i*r# 
thefesprxdi- l4nfemHS 9 &lçsTbefejdes lefmtes , # «rp 

feripeoras vc 0 > f" 7 ' ^ w W# auparavant ia per- 
lupra abfque «w^k* dnSainÛ S iege , rf^w Congrégation d* 
Saincl Offices 
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XVII. 

Monfèigneur le Chancelier & Mcflîcurs d!<ft* fedis 
du Parlement confidereront fi ce n'eft point fcnicntia in- 
bJclTerU Soudaineté dMW, que d'ad- dl ^ Ç *££ 
mettre cette Bulle en France,laqac lie deccr- ftT oftciP 
fLcdes peines pécuniaires t (jr mefrne corporelles y obrincoda 
lutre la perte des Hures aux Imprimeurs qui au- rciincre Se 
vont imprimé des liurcs touchant la grâce kgcrepoflci% 
fans la permiffion du Saint Siège, & qui me- Dcc ] araui -. 
naccmcrmcdcces peines corporelles toute mu , im pref- 
, forte de perfonnes Lcclcjiaftiques & feculie- fores prarce- 
fcs> iufqu'aux Euefqucs & aux Patriarche* amiffioncm 

X V 1 1 1 lib/orum pe- 

Qt r , n cunian fque 

uelqucs pcripnncs ont trauuç effrange k [ u (^ ^ 



ue cor- 



qu^îc Pape qui n'appelle les Cardinaux que porafibua r 
fes Fils,& les EucfquesqucfcsFreres,appel- P œn ;s / lixta 
le toufiours les Icfiutes Percs dans cette cnminis b r *" 
Çallc,& iur tout les ioignantauec Monlïcur n^ cm 1 : 
l'Eucfquc d'ipic, qu'il, appelle feulement 
Jamfcnius, ou ledit lanfenius, Librum dicii 
lanfeniy cHm^^nlus jfugnfiims., vcl rhefes 
fatYum Societatis Icfu: Laquelle qualité de 
Percs aelcjtfftâamais cfté donnée dans au- 
çune des$ulles qu'ils ont en fi grand nom- 
bre , & ne fut mcfmcpcut-cftre iarpais doa- 
néc à aucune Compagnie religieufc, par m 
aucuns Papc^ny Conciles. 

Ceux qui preflent le plus la réception de 
çctte Bulle la violent tons les iours auec vn 
çiefprisinfuppoi table, ncfl^, voulant recc- 
Uoirqu'eri ce qui leurplaift, &c 1* reiçtcant 
en ce qui ne leur cft pas fauorablc. Cela *p%. 
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roeuidemmentpârli hardie/Tcqui {csap&rJ 
tcz à taire irnprimcr cette Bulle, & à h taira 
afficher partous les coins de P uis auec leurs 
The les qui font défendues, fous peine d'ex- 
communication ^ayaiiimls pour tiltre afin dé- 
tromper ceux qui ne font pas informez de 
cette affaire, &ti!hi prohibitmiit-l attfenij ,com- 
me fi leurs Hures fur ce fuiet n'y cAoient pi* 
défendus auffî, bien que cetut de Unfcnius. 

XX. 

La publication du liure du P. Petaucon- 
trela defenlt exprç(Té decette Butte, & fanv 
aucune Approbation de-Do<Seurs(pcut tftre 
pour n'en auoir pû auoir J fait bien encore 

^iroirquMs s'en mocquent , ôç qu'ils ne sVh 
veulent feruir que de prétexte pour pouuoir 

Récrier vn grtjtfid Euefqucquin^ fait au 'ex- 
pliquer autç^Vrfè'entiere fidélité lej lentU. 
mensdefîinét Aurniftin touchant la Grâce. 
Si ce n'cftquc la Comp agniefc veuille huer 
de cette faut , cnlarcicrtat toute fur ledit P. 
Petau qui aimprfméfon liure fans auoir snis. 

* au frontifpicc aucune permiflion duProuin- 

' cial qui eft contre lcirrt Statuts, dont ils ont 
mefme PriuilcTc des Roys. 

?*i - ■ * XXÏ- > - ~'\ 

Ceux quip.Trlenttanrdc cette Bulle, rte 
défirent quelle (oit receuë que pour en abu-* 
fer contre l'intention du Pape , fanant croi- 
re au peuple quç cette Bulle condamne 
comme hérétique le liure de Ianfenius, qifc 
tout , le monde font: ne contenir que la pU- 
re doftiinc de fiincr Augultin. Iufuucs- \&_ 



tpc le Théologal de Noftre-Dame a publié 
h hardiment en chaire que fa do^rine a* ■ 
uoit elle condamnée comme hérétique y auil 
a ofe ndioafter depuis peu , que fiyar vnt 
finderefe & craignant 4?ftrt coadam?iéitri4- 
uok fitiïÀis au Pap* fin Hure en mourant , en 
ne pot&roit pas me/me prier Dieu pour luy. 
Ce gui eft Yncimpoltnrc horrible , Se qui n'a 
ïiul fondement dans la Bulle laquelle ne porte 
' que défend Se prohibition du liure, & non 
£oint condamhation fie Pape n'ayant point 
îuge du fonds de la doArine ; comme il toit-* 
fcoift clairement en ce qu^ctfcpois iadattede 
cette Bulle il a nommé des Examinateurs 
pour le lirt , ce qui fair bien voir qu'il n'a- 
uoit point iuge auparauant du fonds de cette 
matière ,'titimt tout h fait hors d'apparence- 
qu'il euft voulu -condamner vn Hure > & puiir 
le faire en fuite examiner. Ft toutes les let- 
tres de Komeafîcurent que ces Examinateurs 
ont rendu à (â Sainteté vn tefmoignage tres- 
auantageux du Liure, £c ont déclare qu'an ne 
le pouuoit condamner fuis condamner Sainr 
Auguftm. \h'^>l;, r:ii» ' • -A 

XXII 

Cette Bulle dit tien que le Hure delanfè- 
liius contient quelques propofijions mat- 
quées par la Bulle contre Bayus',mais onne : 
peut authorifer par là cette calumnie de la- 
condamnation de la doftrine de Saint Augu-* 
Itin ( qui y eft très fidèlement expliquée ) 
comme erronée Se hérétique -, ce qui eft feu- 
lement horrilpJe à penfet. Car c« propeii- 



tions de Bayus h'ayant iamais cftc cohdanv 1 
fiées en particulier > mais fculcme»J en gene- 
* ral,par la Bulle, ne portant aûtrç choie 
non que, qudqyes vnes font hérétiques 
d'autres entmées autres fufpc£tes , d'au- 
tres téméraires > d'autres fcaïuT^leules * fans 
V. que le» Papes ayent voulu e$p*qucr niclmc, 

en çftans requis paf lvhiueiftté de Lçmuauj; 
quelles cftoient les hérétiques* quelle* les er- 
ronées, quelles.ics fufpedes > Se ccfcroitvnc 
grande temetite â v.n p*niarfiçfc,dc vouloir, 
faire plus que le Pfcpc, & d'applique* â telles, 
ptopolitio.ns qu'il vaudra k§ maïqucs 
tique ou d'e rïnéc , Se parucukércincnt à cel- 
les oui fe tiouucnt en termes forniçls dans 
Saint Augufthv Mais ce qui eit : bien plus 
confiderakfc , c'ef t que les Papes déclarent ex- 
Ouàro^uàm preflement dans cette Bulle de Bayus > ity a 
noonullx quelque s -vne% de fropofiùons ? ni fe peu- 
* liquo padlo uem m q He iq lf€ f ortc f 0H tmir à t* rigficwr&dans 

îïï e ; le propre fos** tuteurs iuiixs&<>ient t H an-. 
te* proftio m. Or cela cftant* De quelles proposons 
verborum le peut-on dire aucc plus de raiton que de cei- 
.jftfu ab Àf- l cs <J C SAuguftinjdontlesPapesontdittansd^ 
fcrtohbus ^ fes * f cntimcnB dans la, matière de la 

intenta. grac^c'^ûoiét tciîx de leurs Anccftresfcdc lctir* 
i'rodcccfleurs , Se que fi doctrineen cette rçi^r* 
acre cftok celle de l'Eglilcs Romaine, c'eit 
à dire de TEgUlc Catholique & vniuerfcllcj. 
De forte qu'on ne fçauroit faire çlus de tort 
au S; Siège , que de : aire croire qu U ait voulu 
condamner les propofitiqns formelles ,2c tondi- 

menules de -Sûm ÀfmiSk'u. 

1 * * Nous 
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XXIII 

Noy*^*Qyons auffi que cette Bulle contre 
Bayus n a pas empefché mie les principaux 
des Iefuite*, comme les Cardinaux Tolet& 
BeUarmin , Vaquez , Turrian& autres, nV 
yent fôurenu des propofirions qui y Ibnt mar- 
quées-^ la re^onfe qu'ils y apportent eft ta 
mefitic de celle de Ianfenius , feauoir qu-il 
y a des propofirions qui ont efté défendues 
par cette Bulle , non qu elles fuflènt fauflis, 
mais a caufc du trouble quelles caufoient. 
Et Vafquez tefinoigne auoir conféré cette 
explication de la Bulle auec le Cardinal Ta- 
1er qui fut enuoyé du Pape en Flandres pour 
la publier , & en auoir receu de luy la con- 
firmation par vn efetit figné de fa main. 

XXIV. 

Enfin Ianfenius ayant protefté tant de fois 
dans fon liure que fon deffein n'eftoit que de 
proDofer les fentimens de Saint Auguftin 
fut le fuiet de la Grâce félon l'ordonnance, 
cxprefTede Clément VIII de prendre ce 
S. Dotfeur pour iuge dans cette matière 6c 
n auançantaucune proportion qu'il n'efta- 
bliifepJr vnc infinité de paflàgcs de ce Pere, 
il eft vifible que toute la difpute touchant ce 
liure fe doit réduire i cette feule queftion de 
faufila bien ou mal rapporté la dodrine 
de S, Auguftin - y & que tant que Ton ne le 
conuaincra point demauuailcfov^ccjie fera 
pas luy mais S. Auguitin& tome rEglii* 
que Ton condamnera. Or pcrfotme n^apu 
wirc voir iufqu a cette heure qu'il ait itnpq - 



éà 



(eenNquelque chofeàçtf Pcrc, &c ceux oui 
llont entrepris le font rendu s ndiculesa tou- 
tes Içsper tonnes intelligentes. • r/rt <n v.-.ï 

* CeuxqurprcfTcnt la publication de cette 
Bulle ne s auifét pas qu*U Bulle mefme dé- 
clare qu'il n'eft point net effaire delà publie* 
&que c'eft allez qu elle Tait cfté à Rome 
pour obliger tout le monde. Be forre que fi 
on croit que cette prétention de la Bulle cf\ 
wtyjcyil n'eft pas oéfamxlerla publier çuftj 
. qu'elle pbligedé$ à prdfcrit;;' Et fi oh èrcSé 
qu'elle eft fouffe, il n'y a pdi n t d^ppa»rétdfte 
-lautofifer'ppr vr^e ppblicàthDnv & dbVotKf 
Joir obliger le monde À receubi r, vno chpfe 
faulTc, &qiû,'eS; capable -cL'zppqFtor'bdtoiL 
coup de troubles au* ÊDKfcicnics. 

Ilyaplufieurs perfonnes de grande c8f£ 
^dcraitipndan$r£glifrqtti'S^ftônôlit^^fl 
ait tant de patfïon pour faire publier cctW 
bulle quint; peut qu'exciter dci trottbte&ati 
lieu de les appaifer,& qu'on ne veuille poirft 
que les JBuefquespublicnt la x:cn fure nt le 
mefoye Trfpc a faite duliute de Ratardeatf 
Jefuite comme contenant des propotfttiôs 
fctvidMcufcSy & erronées cjui dejbwfètit entière- 
vient t autorité du Pape, & qui font m<*mfefte~> 
ment hérétiques. Et les le fui ces qui vc aient 
abufet fujiourduyde cette bulle du Papc£ 
pour ne (cri ci la doc'trine de Saint Auguftiii 
contenue dans le burcde.Ian{cnius 3 ont ofé 
ajipçllçrlc Pape vrte puijfcwce efirangerAox* 



qu'il a condamné ce liurc de leur Confrère. 

XXVII. 

Toutes ces difficultez font d'autant plus DecHeates 
confiderablesqucperfonnc ne les peutre- fic&nôali» 
foudre ny difpenfer en la moindre chofe de "» pramif- 
larigeurdc cette Bulle, parce qu'elle ofie fis •"»*>•» 
t*utpoHuoir t k toute forte de Perfonneslnterpre- 
'«. Meurs Vnluerfite^ Luttez, Jges, 
Ordinaires, Déléguez., Mixtes efr aux Nonces tes, Defto- 
mefines deittger , intirpreter ou glofer mûrement rcs > Acadc - 

queporte les termes del* Bulle. ""V ' Vni " 

uerfitates Se. 

Studiagcna-' 

j£~^* Cci ? e?et !? nat > IwKces, OrJintiu», Delcgatos.Mktos, 
«ïam Nuncios noftros.fublata cis & eoxû cuilibet qutlibet aliter iu- 
rficandi , interprétai ac gloflandi, ac decidedi raculeate & au»utaç.c 
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